
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
Relié par un couloir, l’abattoir SBA (en haut de la 
photo) est mitoyen à son principal usager : la Sté 
Belot (en bas). 
Ils forment ainsi le pôle viande de Besançon. 

S B A 
Société Bisontine d’Abattage 

L’abattoir de Besançon 

 
Le premier abattoir de Besançon fut construit à proximité du centre ville (à l’emplacement des actuels locaux du centre La 
City). 
 

Depuis 1917, cet établissement était exploité par une régie à autonomie financière et les prestations d’abattage, de triperie et 
de boyauderie étaient confiées par convention à un prestataire de service (Groupement Intérêt Economique GAB) 
Au 1er juin 1980, le GIE se transforma en SICA (Société d’Intérêt Collectif Agricole). 

L’abattoir est entré en service en 1987. Il était alors un service public de la municipalité de Besançon. Son activité multi-
espèces assurant un service de proximité a suivi celle de l’ensemble des abattoirs de France. La réglementation imposée par 
l’Europe, en particulier suite à la crise de la vache folle a imposé depuis juillet 1996, des réajustements d’ordre technique et 
organisationnel (retrait de Matières à Risque Spécifiques de l’alimentation humaine) et un encadrement strict de leur 
manipulation et élimination. 
Cependant, l’obligation de réaliser des travaux de mises aux normes estimés à 15 millions de francs et ceci avant fin 2001, a 
influencé la décision du rachat de l’abattoir. 
En 2000, l’abattoir est donc racheté par ses deux principaux usagers : la SA Belot Frères et ARCADIE* (représentant 85 % de 
l’activité). Leurs objectifs étaient de mieux maîtriser leurs coûts de production et d’améliorer leur compétitivité afin 
d’augmenter leurs parts de marché respectives. 
Malheureusement, après l’été 2005, ARCADIE n’a pas retrouvé son niveau d’abattage et se retire de l’abattoir de Besançon 
pour des raisons de restructuration du groupe. Etant le principal client et actionnaire, la production a chuté à 50 %. L’abattoir 
qui avait déjà vu sa production diminuer, ne peut plus faire face à ses créanciers. Fin mars 2006, SICA GAB se retrouve alors 
en redressement judiciaire. 
 
L’arrivée de Franche-Comté Elevage 
 
La fermeture radicale de l’abattoir de Besançon ne pouvait être envisagée par les collectivités locales. En effet, l’enjeu social 
(maintien des emplois menacés de disparition), le service au public (abattages d’urgence, abattages rituels), la proximité pour 
l’agriculture régionale et la valorisation de la filière de viande bovine franc-comtoise ont été les raisons évidentes du maintien 
de l’abattoir. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Aujourd’hui, l’abattoir compte 30 salariés. 
 

Etant donné la vétusté des infrastructures et l’impossibilité d’étendre ces 
installations, il a été décidé en 1979 de transférer les abattoirs sur la zone 
industrielle des Tilleroyes, rue Thomas Edison. 
 

Cette zone correspondait à l’origine à la périphérie de la ville de Besançon, proche 
de l’autoroute A36, loin des riverains, évitant ainsi les potentielles nuisances, 
jusqu’à ce que la ville s’agrandisse… 

La municipalité de Besançon a financé l’élaboration de ce nouvel abattoir. Il est 
construit sur des terrains appartenant à la ville de Besançon. Cette dernière a 
concédé la construction et l’exploitation du nouvel abattoir à la SICA pour une 
durée de vie de trente ans. 
La SICA a dû cependant rembourser les annuités d’emprunts à la ville et veiller à 
l’entretien des locaux et matériels. Il était initialement prévu qu’au bout de trente 
ans les abattoirs appartiendraient à SICA GAB pour un franc symbolique. 

ARCADIE : société de commerce de viande de boucherie qui était située rue Thomas Edison à Besançon et dont le siège social est basé à 
Rodez.  

 
Entrée des bureaux 

Les collectivités locales et les professionnels agricoles se sont alors 
mobilisés pour reprendre cet abattoir devenu essentiel au niveau local. 
Le 1er octobre 2007, après 18 mois de redressement, le tribunal de commerce 
de Besançon accepte le projet de reprise et de relance de l’activité de 
l’abattoir. La Société Bisontine d’Abattage (SBA) est créée.  
Elle associe Franche-Comté Elevage (51 %), la Sté Belot (30 %) et d’autres 
partenaires. La SAIEMB-IE, une entreprise d’immobilier, gestionnaire de la 
partie immobilière, loue l’infrastructure à SBA. Elle a la charge de distribuer 
l’enveloppe de subventions publiques pour la mise en conformité des locaux. 


